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Introduction • • • • • • • • • • • • • •  

L'inforOlation géographique au service 

de la forêt : définitions et enjeux 

Nous ne pouvons pas (ou ne savons plus) nous passer 
d'informations. La télévision, les journaux sont là pour nous 
le rappeler quotidiennement. Sous une forme numérique, 
cette information peut désormais bénéficier de tous les pro­
grès informatiques et télématiques : augmentation des puis­
sances et des débits, diminution du coût des outils, amélio­
ration continue des fonctionnalités et ouverture vers un 
public de plus en plus large grâce à la facilité d'emploi. 

Tout le monde aujourd'hui s 'accorde à reconnaître la réa­
lité et l ' importance de cette " société de l ' information " et le 
caractère stratégique de ce qu'on appelle .. les autoroutes de 
l ' information .. qui permettent désormais l ' échange et 
l 'exploitation de ces informations dans tous les secteurs pro­
fessionnels. 

Et la forêt, bien sûr, n'échappe pas à ce raz de marée 
même s ' il est vrai que depuis toujours, la réflexion et la 
prise de décision en matière d' aménagement des espaces 
naturels ont nécessité de réunir un nombre croissant d'infor­

mations. Comme pour toute organisation, ces informations, 
observations et références, se devaient d'être collectées, 
organisées et analysées. Et dans ce type d'activité, l 'informa­
tique s'est rapidement imposée comme un outil privilégié. 

Cette évolut ion a condui t  au c oncept de S ystème 
d'Information (SI) ,  qui désigne un ensemble de données 
(organisées en bases de données sous forme de tableaux), 
d'outils informatiques (matériels, logiciels et réseaux) et de 
ressources humaines pour organiser et animer le système. 

Dans le cas de systèmes d'information appliqués à des ter­

ritoires, comme c'est le cas en forêt, nombre de ces informa­
tions se réfèrent à un endroit particulier de ce territoire. On 
parle alors d'informations localisées, ou encore d'informa­
tions géographiques. Elles concernent des objets géogra­

phiques qui peuvent être des entités ponctuelles (plot cadas­
tra l ,  borne incendie  . . .  ) ,  l i néaires (chemin ,  l i gne  
électrique . . .  ) ou  surfaciques (parcelle forestière, lac . . .  ) .  

Or  la  localisation est une caractéristique particulière, qui 
permet et demande souvent des traitements spécifiques (dits 
d'analyse spatiale) , tels que proximité, distance . . .  Par 
exemple une décision de débroussaillement n'aura pas le 
même degré de priorité si l 'on est en zone péri-urbaine ou en 
plein milieu d'un massif forestier. 

En conséquence, certains systèmes d'information ont 
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développé la possibilité, non seulement de contenir des don­
nées décrivant l'espace, mais aussi de mettre à disposition 
des outils d'analyse de l'organisation et des interactions spa­
tiales et de produire des cartes sur mesure. On les appelle 
alors Systèmes d'Information Géographique (SIG). 

Ces SIG ont des fonctionnalités multiples. Celles-ci peu­
vent être listées commodément comme les SA. Les SIG per­
mettent en effet l'acquisition (collecte initiale, mais aussi 
mise à jour), l 'archivage (après structuration préalable), l'ac­
cès (c'est-à-dire la recherche d'informations simples), l'ana­
lyse spatiale (ou recherche d'interactions complexes entre 
objets de nature différente) et l'affichage (ou encore restitu­
tion, par exemple sous forme de carte) d'informations géo­
graphiques. 

Les SIG sont utilisés pour des applications diversifiées : 
ils peuvent bien évidemment servir à gérer un espace ou un 
linéaire (gestion d'une forêt, d'un réseau de pistes DFCI . .  . ) ,  
mais aussi aider à la décision (décider de la nature d'un amé­
nagement et de sa localisation . . .  ), ou encore servir pour une 
étude ou une recherche (produire une carte de risque, analy­
ser l'évolution passée de l'occupation du sol et essayer de 
prévoir ses conséquences . . .  ). 

En forêt méditerranéenne comme dans n ' importe quel 
autre domaine d'activité, il ne s'agit pas d'aller contre, mais 
de comprendre et d'accompagner cette mutation intelligem­
ment. Pour ce faire, l 'aménageur, le gestionnaire, l 'exploi­
tant devront se poser les bonnes questions. Parmi celles-ci 
certaines sont incontournables : 

- où aller chercher les informations ? 
- quelles en sont la fiabilité et la durée de vie ? 
- comment choisir les bonnes informations parmi toutes 

celles que l'on nous propose ? 
- que faire de ces informations, à qui sont-elles destinées ? 

Où aller chercher les 
informations ? 

Il est toujours possible d'aller récolter soi-même les infor­
mations, mais les champs d'investigations se diversifient 
(pour un document d'aménagement de forêt, les données 
topographiques et dendrométriques ne suffisent plus ; il est 
souvent nécessaire d'y adjoindre des données paysagères, 
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voire sociologiques ou touristiques), les délais sont souvent 
trop courts et les coûts globaux d'acquisition augmentent. Il 
devient souvent plus simple, plus rapide et moins coûteux 
de s'adresser à des prestataires de services (publics ou pri­
vés) fournisseurs d'informations. 

Par ailleurs de nouvelles technologies de l'information et 
de la communication se développent et vont être amenées à 
jouer un rôle de plus en plus important. Les images satelli­
tales d 'observation de la Terre (bientôt à ré solution 
métrique), la localisation par satellite (système GPS à plu­
sieurs niveaux de précision, depuis le décamétrique jusqu'au 
décimétrique), et les télécommunications (liaisons avec le 
terrain, Internet), permettront la constitution d'une informa­
tion localisée précise et à jour, parfois même en temps réel, 
ainsi que sa mise à disposition de manière de plus en plus 
conviviale et interactive. 

La question est donc de savoir comment se règle l'adapta­
tion entre l'offre et la demande. Quels sont les critères qui 
guident ceux qui produisent et fournissent l'information ? 
Quels sont les liens entre demandeurs et fournisseurs ? 

Fiabilité et pérennité des 
informations 

Parce qu' elles sont continuel lement mises à jour, les 
informations "vieillissent" vite. La rapidité du renouvelle­
ment occulte en outre les possibilités d' une vérification fine. 
Comment connaître avec exactitude la qual i té d ' u ne 
donnée ? Quel crédit peut-on accorder au producteur de 
l ' information ? Comment apprécier la fiabilité de données 
relevées par des prestataires souvent inconnus ? 

Par ailleurs, quelle devra être la périodicité de la mise à 
jour du système d'information ? Très courte elle entraîne des 
coûts prohibitifs, trop longue elle voit diminuer l'intérêt de 
ce même système. 

La notion de " métadonnées " (données sur la donnée) 
prend alors tout son sens. Il ne peut y avoir production et 
diffusion de données sans information sur la façon dont 
elles ont été obtenues. 

Comment choisir ? 
Le volume d'informations disponibles et la diversité des 

thèmes offerts donne une i l lus ion de précis ion et de 
richesse. Une illusion parce qu' il est évident que l'accès à 
l'ensemble des informations est dans le meilleur des cas 
réservé à ceux qui ont les moyens de les acquérir, mais sur­
tout parce que la précision ne sera obtenue que par ceux qui 
pourront traiter et gérer toutes ces informations. 

Il importe, pour l'utilisateur, d'accorder un poids à chaque 
type d'informations et d'opérer un choix, en fonction des 
objectifs poursuivis. Quelques exemples de données intéres­
santes pour la forêt (cadastre, production forestière, topogra­
phie, risques de feu, composition floristique, fréquentation 
de promeneurs, occupation des terres, usages . . . .  ) démontre­
ront la diversité des thèmes à conserver ou à écarter, 

La question est de savoir sur quels critères l 'usager va 
opérer ce choix et surtout s'il a les moyens, les connais­
sances nécessaires pour établir un choix. L'usager dispose-t­
il de la formation nécessaire ? 

Que faire avec ces 

informations, à qui sont­

elles destinées ? 
La recherche et la col lecte d ' informations doivent 

répondre à une demande et  à une finalité précises. La défini­
tion des objectifs par les utilisateurs de la base de données 
doit précéder ces opérations de récolte des données puis leur 
traitement. En fonction du destinataire final (décideurs, 
financiers, élus . . .  ), il conviendra également de réfléchir au 
mode de restitution de ces données une fois traitées et analy­
sées. 

C'est souvent une synthèse cartographique qui répond le 

mieux à cet enjeu car elle permet de visualiser sur un fonds 
de plan de référence le résultat du croisement des diverses 
" couches " de données qui ont alimenté l 'analyse. L' intérêt 
de l 'outil réside également dans sa capacité à proposer des 
solutions prospectives en simulant certaines évolutions. On 
pourra ainsi visualiser les changements qui pourront affecter 
les espaces naturels en fonction des différents modes de ges­
tion proposés. 

En conclusion, la création d'un système d'information doit 
aboutir à la mise sur pied d'un outil de gestion et d'aide à la 
décision performant. Cela suppose une capacité critique de 
la part de l'utilisateur pour définir les informations indispen­
sables et suffisantes, identifier les fournisseurs d'informa­
tions, préciser les traitements et les produits attendus. La 
mobilisation de cette capacité critique, au travers de la for­
mation ou de l'expérience est un enjeu majeur de l'informa­
tique et des systèmes d'information pour la foresterie. 

C'est sur ces premières constatations et interrogations que 
s'est ouvert le groupe de travail " systèmes d' information, 
informatique et forêt méditerranéenne ". Son ambition était 
de prendre la mesure de ces enjeux, d'aborder les dévelop­
pements récents dans ce domaine à travers des exemples de 
réalisation concrète et d'échanger largement entre partici­
pants. Il s 'est voulu un espace de réflexions sur les avan­
tages et inconvénients de ces nouvelles technologies, le 
besoin en formation qu'elles engendrent, les limites de leur 
utilisation. 

Ouvert à tous, il s'était fixé pour objectif d'éclairer celles 
et ceux qui devront progressivement se les approprier, en 

particulier en les aidant à établir un dialogue avec leurs col­
lègues plus aguerris .  Alors, objectif réussi ? Réponse dans 
les pages qui suivent. . .  

Eric BELVAUX, François BESSE, 

Michel DESHAYES, Cécile IVANES 
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